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ous en étions aux hypothèses
pouvant rendre compte de la
situation palestinienne. Avant-

hier, TV5 Monde diffusait la première
partie d’un documentaire, très bien fait
et riche en images, consacré à l’histoi-
re récente des rapports Palestine -
Israël. Quelle stupeur ! Je savais, vous
aussi, que des divergences oppo-
saient Abbas à Arafat. Je croyais qu’il
s’agissait de divergences sur la
méthode, sur la tactique, enfin sur des
questions secondaires. Le documen-
taire nous montre tout à fait autre
chose : un groupe de dirigeants pales-
tiniens formé autour de Abbas et com-
plotant avec l’ennemi contre Arafat
encerclé à la Mouqataa. Le sommet, si
l’on peut s’exprimer ainsi, de la traîtri-
se se déroule à la réunion organisée
par le roi de Jordanie en présence de
G.W. Bush, Ariel Sharon et Abbas.
Dans un salon intime, Mohamed
Dahlane, le chargé à la sécurité palesti-
nienne et dont le nom apparaissait
dans toutes les affaires de corruption,
fait quasiment la cour à Shaoul Mofaz,
le ministre de la Défense,  qui  a propo-
sé de tuer Arafat ; Saeb Ouraykat
parle de confiance avec Olmert, le tout
dans une atmosphère d’offres de ser-
vices. Ils parlent ouvertement de leur
collaboration pour isoler Arafat et lui
enlever toute possibilité d’influer sur le
cours des évènements. Une des
clauses du contrat consistait dans
l’appel de Abbas à l’arrêt de l’Intifadha.
Yasser Abd Rabbo, que l’on prenait
pour un fidèle de Arafat, se vante
devant les caméras d’avoir confiné
Arafat dans un tel isolement qu’il ne
pouvait plus entraver les accords mis
en œuvre entre ce groupe et Israël. De
fait, Arafat ne peut que dénoncer les
traîtres sans les nommer et sans pou-
voir les écarter. Amnion Kapéliouk
confirmera cela dans un témoignage
accordé dans un autre cadre que ce
documentaire. Il fallait juste insister
pour que les forces de sécurité pas-
sent du contrôle du président Arafat
au Premier ministre Abbas (ce que ce
dernier refuse à Haniyeh). Un véritable
coup d’Etat souterrain et une prépara-
tion de Abbas à prendre le pouvoir à la
mort du vieux combattant. On com-
prend mieux l’arrestation de Marwan
Barghouti, un des cadres du Fatah le
mieux placé pour faire pièce à ce com-
plot par sa place particulière dans l’ap-
pareil du Fatah et ses liens avec les
forces de l’intérieur. Le documentaire
nous montrera d’autres réunions avec
Sharon et Mofaz encore plus compro-
mettantes, tout ce beau monde, et
Dahlane en tête, cherchant à établir
des rapports familiers avec les respon-
sables israéliens et montrant en même
temps une déférence obséquieuse. De
toute cette première partie se dégage
nettement l’impression que Abbas et
son groupe travaillaient depuis long-
temps de connivence avec Israël et les
Américains sur des buts secrets que
eux seuls connaissent mais que les
Palestiniens soupçonnaient suffisam-
ment pour donner la victoire électorale
au Hamas. Victoire qu’il leur faut main-
tenant vider de toute substance par un
gouvernement marginalisant Hamas
ou un retour à des élections «maîtri-
sées». Essayez de suivre ce documen-
taire. Il parle tout seul M. B.
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Rendez-vous le 13 février
Le sommet de l’Alliance présidentielle se tiendra

le 13 du mois courant au siège du FLN à Hydra,
a-t-on appris de source proche de ce parti. Si
aucune information n’a filtré sur l’ordre du jour
de ce rendez-vous que l’on dit ordinaire, d’au-

cuns laissent entendre qu’il y sera question
des prochaines élections et la probabilité de

leur tenue en (“2 en 1”) communales et législa-
tives en même temps. 

Un sujet de discorde entre les trois partis de
l’Alliance présidentielle.

«La filière égyptienne»
Au département Harraoubia, on s’intéresserait
de plus en plus aux doctorats “ramenés”
d’Egypte. Il en serait ainsi depuis qu’un
groupe de doctorants a saisi par lettre
anonyme le président de la République
pour faire état d’une pratique très en
vogue. Des doctorants qui partent en
Egypte pour des stages de courte
durée en profitent pour “commander”,
moyennant 500 à 700 euros, leur docto-
rat, qu’ils reviennent chercher après.
La filière égyptienne des “docto-
rats” serait très active
depuis quelques
années déjà.

Les chiens font la loi
Une étudiante a été mordue au sein de la

cité universitaire de Ben Aknoun. Les
chiens errants, en fait, prolifèrent

dans plusieurs cités universitaires
de la capitale. 

Au point que les agents de l’ordre
ont peur de s’approcher de cer-

tains endroits. Ils sont effrayés à
l’idée de faire des rondes seuls.

Les chiens errants profitent de la
nourriture des restos universi-

taires et font la loi. Ceci au détri-
ment de l’hygiène et de

la sécurité des
personnes.
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